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Pascal Brice a été direc-
teur, de :11012 à :0018, de
l'Office françaiJ de pro-
tection des réfugié!: et

apatrides (Ofpra), l'organisme
qm gère en Fram:e les dtmtandes
d'asile. Défenseur d'un ~devoir
d'humanité •• dans une Europe
en crise, ce proche d'Emmanuel
Manon plaide pour que la
question migratoire ne soit
pas lnstrurnentaUsée â des fins
élmosJes.

Début lIYdI, Cbmtophe Casta-
uer,le ministre de l'intérieur,
a suscité uni! vive polémiq1ll!
en aecusmt les ONGqui Yim-
nent au secours des miJrants
en MHiterraul!e de le montreT
ti complkes ••des palSêW'S.
Comprenez·vou ce genrt!
de dédaratiODll?

Nous retiendrons au contraire
que tes ONGont sauvé l'honneur
de l'Europe en Méditerranée. Il
faut que les Etats et l'Union eur0-
péenne (UE) aSeSument pleine-
ment leurs obligatioM d'accueil
et de protection. C'est la meilleure
manière d'assécher les passeurs.
~t, ilce moment-là, les Etats pour-
ront fM la leçon aux ONG.

En MédIlemmêe centrale,
justement, l'Europe a retir!
ses moyens de sauvetage pour
laisser la main aux: gardAH:ôtes
libyflu. Jlst-œ la ftn de l'asUe
en Europe 1

C'est un COMtat d'échec et de
faillite. Tout au long de cette crise
de l'asile, depuis 2014. l'Europe a
été incapable d'apporter une
répome coordonnée, Ses fuilles
sont béantes. A l'Ofpra, nous
avons vouIu apporter des solu-
tiOfi$,car elles existent.

cc J'appelle :.
la constitution

d'une agence de
l'asile au niveau

français qui sorte
du giron exclusif

du ministère
de flnt«leur»

«LesONGont
sauvé l'honneur
de l'Europe en
Méditerranée»
L'ex-directeur de l'Oipra Pascal Brice
estime que l'instrumentalisation
de l'immigration mène «à l'abîme»

Nous avons conduit des mis'
llÏons de protection dans les ports
européens mais aIlS sI en Afrique
ou au Proche-Orient. de manière
que les personnes qui relèvent du
droit d'asile puissent être ac-
cueillies. sans llvoir ,à s'engager
dans ces terribles traversées,

Vous aitlquez souvti1t ceux
qui aptent le risque d'un
«appel d'm., Qui sont-Us l

L'idéeconmtant à dire qu'il fau·
drait détériorer les conditions
d'accueil pour éviter que les per-
sonnes viennent est très présente
dans la culture administrative et
politique, comme une sorte d'ata-
visme que l'ai combattu. C'est
non seulement indigne, m;ds ça
n'a jamais empêché qui que ce
soit rle venir en France. En outre,
cela ajoute au désordre et fabri·
que du rejet,

Le ducours d'Emmanuel Ma-
cron sut l'immigration à Orléans
en ;t017 est une feuille de route
daire: il faut prendre en charge
bien et vite toute personne sur le
territoire national. Mals le sys-
tème tel qu'il fonctionne
aujourd'hui ne permet pas de le
faire. La même ilutorité politique
et administrative, le ministère de
l'intérieur, est chargée à la fois de
la politique migratoire - qui est

restrictive depui5 des dktm11ÏeS -
et de la politique de l'asile. Celase
fait réguUèrement au détriment
de la politique de l'aille,

Jusqu'en 2016, le ministère de
1'1n~érieur a totalement accepté
l'Jndépenda.nce de l'Ofpra. Pu la
suite, une temion structurelle est
apparue, rappeUede mes vœux à
la constitution d'une agence de
l'asile au niveau français qui sorte
du giron exclusif du ministère de
l'intérieur. Ii faut rouvrir la go1J-
vernance de l'asile, non seule-
ment à d'autres ministères, so-
ciaux par exemple, mals aussi au
mlnlstère des affaires étrangères,
aux acteurs de la soclété, aux élus,
aux territoir8.

M. Macron a fait de l'immigra-
tion un 'l~ment du grand .
débat naUonal. Braconne-t·JI
à droite?

Tene cherche plus à sonder les
cœurs des responsables politi-
ques, même quand j'ai de l'amitié
et du respect pou.r eux. S'agl51ant
du grand débat. Il semble que les
Français ne se lèvent pas tous les
matins en se demandant s'U y a
trop d'étrangers en France. En xe-
VlInc:he, faire comme si Laques·
tiQn ne se posait pas dans ces rno-
ments.de tensions sodate et Jden-
tlaire serait aussi une erreur.

Trop wngtemps, n~ avons
connu de la part des fl"luvoin pu-
blics. en EUfOpeet en France, une
attitude qui relevait soit de l'éVite-
ment,soU de provocations. Cela
fait des dIzaines d'années qu'on
est dans )'instrumentalisation et
je considère que ça nOU$ mène à
l'abIme. Nous sommes capables
collectivement d'avoir un droit
d'asile digne. juste et réellement
appliqué, Je souhaite aussi que. le

monde du travail s'empàre de la
question de la migration écono-
mique légale. Cela veut dire ras·
sumer, parœ qu'eUe répond à nos
besoins, l'organiser, la mettre en
œuvre dans la transparence.

Cda peut-il paIR" par cie.
quotas votés chaque aruaêe
au Parlement l

S'U s'agit d'organiser la migra·
tion, en conœrtationavec les par-
tenaires sociaux et dans la trans-
parence démocratique, cela ~erait
un pas utile, dès lors qu'il s'ajou.
terait au plein respect du droit
d'asile et à la prise en compte
d'un droit au séjour nouveau
pour des situations de détresse
humanitaire qui n'en relèvent
pas et qm sont auj()urd'hui inso-
lubles. Mais faire des quotas en
matière d'asUe serait totalement
inconstitutionneL

Quelleplaœ la question ~
taire ol:CUpl!D.t.1!1le dans las
élections europitmnes l

C'est un élément central, A cer-
tains égards je le regrette, car la
tentation des EurOpéeM. dès lors
qu'ils ont étê incapables de gérer
les arrivées, est ù'extemaliser
l'asile, c'e~t-à-dire de bansférer
cette respo.nsabilité hors d'Eu·
rope. Ce serait indigne et Inefti·
cac;e.Ii faut mettre 14ns le débat
européen de véritables solutions;
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fonder une agence européenne de
l'uiIe. indépendante êI: pas $DUS
lnlltruction politlqu.e comme cela
existe dans d'autres pays; cons-
truire un droit humanltaire rom-
plémentaire; antlclper les réfu-
giés climatiques; organiser la mi-
gration éronomique légale.

M.Maaon pourrait former
une coallUon avec le Parti
popuW.re européen, au sein
duquel siège Viktor Orban,
hostile à l'iJnm.icration.
cela vous choquerait-JI?

le ne vois pas comment on
pourrait construire le futur de
l'Europe avec un mouvement de
cette nature.

L'Europe est bloquée dans
l'adoption d'une nouvelle lé·
glslation IUl l'asUe, car lu
Btats s'opposent sur la réforme
de Dublin. qui stipule qu'un
réfugié doit demander l'aIne
dans le pmnier paf' europfe.n
qui l'a a«uriUi. Pourquoi 1

Dublin a fait basculer un pays
CO"mmeJ'Italie il l'extrême droite.
parce que cela a alimenté la con-
viction des Ilaliens qu'Ils ava.lent
été ab.andonné!, Ce n'est qu'une
partie de la réalité puisque, au
moment du pic dèSarrivéessur le
continent, Usont laissé passer les
personnes et n'ont pas exercé leur
responsabilité. ·5aIUparler de ce
qu'il ~ produit depuis un an avec
la fermeture df!S ports, et qui est
inadmissible.

11y a un autre effet qui m'In-
quiète. Dans notre pays, un nom-
bre important de demandeurs
d'uile stagnent dans les centres
d'hébergement puisque la règle
de Dublin veut que l'on essaye
pendant un an et demi de les re.n-
YOyervers le pays par lequel Us
sont entrés en Europe. Cela ali-
mente la confusion, te rejet, et le
plus souvent cela ne sert il rien.

Dublin est un poison dont il
faut d'urgence sortir. Nous n'al>-
tiendrons un accord européen,
notamment avec l'Italie, que si
nous sortons de l'ambiguïté.
Plus on attend et plus le popu-
lisme s'alimente de ces failles de
l'Europe .•

PaOPOS 1tJlaI1l1LL1S PAR
OUVID 'AYJl ET JUUAP.uc:UAL
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Combats en Libye, fermeture de rUE: les migrants dans l'impasse
Lehaut-commissaire aux réfugiés de l'ONUdemande la mise en place de « couloirs humanitaires)} vers l'Europe pour les plus vulnérables

NEW YOIlK {NATJClNS llN1ES) -
correspond<lfl t.,

Les affrontements en libye
font planer une menace
grandissante sut la situa·

tion des nombreUJ( migrants en
quête d'Europe et bloqués dans le
pays. Depuis l'éruption des com-
bats au lud de Tripoli il Ya une
semaine, qui opposent les forces
du marécha.\ KhaUfa "aitar à cel-
les du gouvernement ~ Fa~
Al-Sanaj, reconnu par la commu-
nauté internationale," les risques
pour leur VIe Qugmentel'lt d'heure
en heure. n est u'!}ent de les met-
tre à l'abri. Cese .lme question de
li/eau demort», adédaœ le haut-
commissaire aux réfugiés (HCR),
l'Italien Filippo Grandi, dans un
communiQuê publie vendredi
12 avriL

Quelque 3000 migrants reclus
dans lescentres de détention offi-
cie'" di: la capitllle $Ont expPSés il
des risques sévères. La grande
majorité est su.sceptible de rele-
ver du droit d'asile. Originaires
d'Erythrée. de Somalie ou du Sou-
dan, ils sont détenus parce que
cODsidérés comme étant en si-
tuation irrégulière. dam des con·
ditions qualifiées «d'atroces et
d'inadmissibles,. par M. Grandi
Le HCR 4Ilkmandede toufe ur-
gence la libération immédiate» de
ces personnes et la mlseen place
de «couloi/'$ humanitaird" pout
lI!$ plus Y\Ilnérables.

«·SItwItIon ablurde.
«On compte sept centres de déten-
tlono1Jidelsà Tripolt résumeHas-
siba Hadj-Sahraoui, conseillère
aux affaires humanitaires de
Méde<:imum frontières. T(;lUS.#
situent à unedizainede Irilomètm
maximum dBs combats et l'un

d'eux. à (lasr "in Ghashir. est déJil
sous le contrôJe des forces d'Ha!
tar." Le OCR a év;u:ué environ
152migrants d'un des centres de
détention au sud de Tripoli, QUi se
trouvaient menacés par les com-
bats et privé:s de nourriture,
"mais une partie seulement ont
pu ~tredéplaœs vers 11' œntre du.
HCR. qui na fXlS la capadtê d'ac-
Cllt?illir follt le monde », souligne
Hassiba Hadj-Sahraoui Elle s'in-
quiète par ailleurs du Ilrlsq~ tm
important que certains détenus se
retrouvenf enrôlés œ force dal19
les CQmbqtsOU ret;1'Utés en soutien
lo9istiqllf' ,,-

Letaux de
mortalité sur
la route de la
Méditerranée

centrale est
passé de 2.6 %

en 2017 ~ 13,8 "en 2019

Les traversées de la Méditerra-
née centrale vers l'Europe se si·
tuent actuellement à un niveau
très faible avec $51arrtvées en ita-
lie et 246 11Malte depuis janvier,
selon l'Organisation internatlo·
nale pour les migrations (OrM) ,
contre près de 25000 en 2018,
plus de u9000 en 1017et plus de
180000 en 2016. ceUes-ci sont de-
venues, dans le même temps,
beaucoup plUJ dangereuses: le
taux de mortalité sur la route de
la MédUerranée centrale est passé
de 2,6 % en 2017 à 13,8" en 2019.
On dénQmbre 256 morts depuis le
début de l'année. Le pone--parole
de l'OIM, Flavio Di Giacomo, a fait
part au MOIlde de sa «préoccupa-

tio"" face à la «diminution des
moyens dB SQWh!tage~en mer.

Depuis que la plupart des ONG
ont renoncé ou sont empêchées
d'opérer en MédIterranée cen-
trale et aIors que l'Unron euro·
péenne (UE)vient de mettre fin
aux activités navales de J'opéra-
tion militaire "Sophia ••, les Li-
byens sont les principaux acteurs
du sauvetage dans la zone_ Finan-
cés et équipés par l'UE,et en parti-
culier l'Italie et 1<1France. les glQ""

des-(ôtes ont intercepté plus de
16000 migrants depuis 2018.
Mercredi, Ils ont encan! ramené à
terre 19 personnes qui se trou-
vaienten détresse en mer. «On se
~tTolJVl' dnns la situatiori tibsurdl!
où "UE s'est désengagée m se re·
poMInt sur les gardes.rotes libyens
qui romènent les migrants clal19
les œnfn'!s de lMtetttJon que tour
le monde essaye d'évacuer pour
les protégeril, s'indigne Hassiba
Hadj-Sahraoui.

TMglvwudot.
Alors que les condiliom météoro-
lQgiques sont plus favorables, l'es-
calade militaire en Libye pourl'3.ît
e:nQ)ur.tger II!$ tentatives de fuite
du pays dans lequel le HCR a iden-

tifié phu de 670000 migrants,
dont 53000 relevant d'un besoin
de protection internationale. Des
libyens pourraient notamment
vouloir prendre la mer. Plus de
9500 d'entre eux ont déjà été dé-
placés par les combats.

Jeudi, 73 personnes parUes de
Tunisie et se déclarant tunisien-
ol!$ et libyennes ont justement
été dêbarquées sur J'De italienne
de LampedlUa après avoir été in-
terceptées pu I~ autorités. Lemi-
mstre italien de l'lntédeur d'ex-
trême droite. Matteo Salvinl, a
aussitôt tweetê: «Au fravail pmlr

leur expuùion. Il Depuis l'été 2018,
Il a interdit l'accès des ports ita-
liens aux navires humanitaIres
portant secours aux migrants en
Méditerranée,

Chaque sauvetage opéré parune
ONG occasionne donc une crise
diplomatique et des tergiversa.
tiOIl$ de plusieun jQursavant que
quelques Etats membres volon-
taites se mettent d'a«ord sur une
répartition des migrants secou-
rus. Vendredi. un accord était jus-
tement en cours d'élaboration
pour organiser la prise en charge
d'une soixantaine de migrants
sauvés le 3 avril au large de la

Libye par le navire AJ'ln Kunii de
l'ONG aDemande Sea-Eye.

nmdû; que le ministre de l'inté-
rieur, Christophe Castaner, est cri·
tiqué depuis qu'il Ii qualifié les
ONG en Méditerranée de «COm-
plices" des passeurs. il a annoncé
vendredi que la France accueille-
rait ;m personnes en besoin de
protection_IINotreac:rion vis-iJ·viJ
des ONG est généreuse et se pour-
suit». défend une source Place
f1eaunu. l/\Uernagne a a.u.ssifiÛt
part de sa bonne volonté.
"La situation en Libyermdabso·

lument nécessaire llJ mise aupoint
d'un mécanisme de débarque-
ment dans un port sûr, de façon
prhisibll1 et "n pha5e avec 1t!1ron-
vmtions Internationales, .a réagi
Flavio Di Giacomo, de l'OlMo Nous
QVom foU/OUri dit que tous les mi·
grants secourus dans les eaux In-
temationQles doivent être rame'
nésdans unport sûretla Libye n~n
est pm un.» Les divisiQQ$ de !'.Eu-
rope surlaquestion migraooire ne
lai$sent pas entrevoir de solution
stable à moyen terme et le t'on·
Il!]I:te électoral la rl!1ldplus impro-
bable encore. _

lIolAltU 80UltUAU
IT JUWI. p.ucu.u. (1PAlUS)
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